
A U  S O M M A I R E  D U  N U M É R O

Le bâtiment est situé à l’entrée du Pays des Olonnes. Impossible de le rater. Illumi-
nés jour et nuit, ses 30 000 m2 abritent une ville dans la ville où évolue un flot inin-
terrompu de médecins, patients, lingères, visiteurs, cuisiniers, infirmières, bran-
cardiers et aides soignants. Ouvert 24 h sur 24, le nouveau Pôle Santé des Olonnes
est un condensé de technologie où tout a été pensé pour assurer des soins de qua-
lité aux patients.

Il aura fallu pratiquement 10 ans à l’Agence Régionale
de l’Hospitalisation des Pays de la Loire (ARH) et aux
différents partenaires pour créer le Pôle Santé du Pays
des Olonnes. Le résultat est à la hauteur des efforts

consentis. Aujourd’hui, alors que la partie Clinique a ouvert
ses portes en janvier 2010 et que la partie Hôpital est en
cours d’achèvement, le pari fait par les professionnels de
la santé et les élus communautaires s’avère payant.

Prendre soin des patients et… de la planète
Sur les 14 hectares, idéalement situés zone de la Vanne-
rie, et mis à la disposition du Pôle Santé par la Commu-
nauté de Communes des Olonnes, se dresse désormais
un vaste bâtiment de 32 000 m2 SDO (Surface dans œuvre)
bâti sur 4 niveaux côté Clinique, 5 côté Hôpital et s’ins-
crivant dans une démarche de Haute Qualité Environne-
mentale (HQE). Traduction : le Pôle Santé a été conçu de
manière à respecter l’environnement (ventures externes
assurant l’isolation du bâtiment, terrasses végétalisées, pro-
tection solaire, pôle énergie commun aux deux structures).
Reste que la principale caractéristique du Pôle demeure
son organisation. Comme une mégapole, le bâtiment est
construit autour de 3 artères principales qui permettent
de passer de l’Hôpital à la Clinique. Ouverte à tous, la
rue publique permet d’accéder aux consultations, à l’hos-

pitalisation et aux soins externes tandis qu’au premier
étage la rue médicale est exclusivement réservée aux
malades accompagnés et aux professionnels de la santé.
Elle mène au cœur même du dispositif : le bloc opéra-
toire, les salles de réveil et les unités de soins continus.
Côté coulisses, la rue logistique «nourrit» ce formidable
organisme qu’est le Pôle Santé. Elle permet tout à la fois
de livrer, stocker, distribuer et évacuer.

Travailler ensemble
Comme le succès d’une collaboration réussie repose sur
un stricte partage des tâches, toute l’activité chirurgicale
a été transférée à la Clinique qui abrite également le Cen-
tre de Consultations «Les Olonnes», un laboratoire et un
centre de dialyse. Les urgences, le scanner, les spécia-
lités médicales, la gynécologie obstétrique, la chirurgie
gynécologique, les soins de suite et la réadaptation sont
par contre du ressort de l’Hôpital. Lorsque l’organisation
le permettait, les ressources ont été mutualisées (équipe
d’anesthésie-réanimation, laboratoire de biologie médi-
cale, IRM, pôle énergétique…). Depuis 2005, le mariage
imposé par l’Agence Régionale d’Hospitalisation aboutit
à une collaboration entre Clinique et Hôpital dont on voit
aujourd’hui les premiers fruits : un Pôle Santé au service
de la population du Pays des Olonnes et au-delà… ●
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Tous ensemble 
vers demain
Zone de la Vannerie, le Pôle Santé se dresse telle une

évidence. Il aura pourtant fallu toute la ténacité des
élus locaux, des professionnels de la santé et de l’Agence
Régionale de l’Hospitalisation des Pays de la Loire pour
rendre possible la création de cette infrastructure de
pointe. Saluée par Roselyne BACHELOT, ministre de la
Santé et des Sports, à l’occasion de la pose de la 1re pierre
de la partie Hôpital, la réalisation du Pôle Santé permet-
tra « d’améliorer l’accès aux soins, la qualité et la sécu-
rité de la prise en charge des patients ».
Cet équipement moderne est également le garant de la
bonne santé du Pays des Olonnes tant il est vrai qu’un ter-
ritoire ne possédant pas d’infrastructures médicales perd
de son attractivité. Aujourd’hui, résidents et vacanciers
sont de plus en plus nombreux à choisir l’agglomération
des Olonnes. Une confiance que les élus communautaires
ne veulent pas décevoir et qu’ils honorent en proposant
sans cesse de nouveaux services de qualité.
Pour mieux penser l’espace urbain et le rendre plus
agréable à vivre, un Plan Local de l’Habitat (PLH) a 
été lancé en novembre 2009. En parallèle de nombreux
chantiers ont été entrepris, qu’il s’agisse de la 2e tranche
de travaux du nouveau Conservatoire de Musique ou de 
la rénovation de la Piscine des Chirons.
Les transports urbains font quant à eux l’objet d’une
attention particulière. Une enquête ménage est actuelle-
ment menée à l’échelle du canton. Elle permettra de
mieux cerner les besoins de chacun et de réorganiser le
réseau TUSCO. Ce sont vos idées qui nous permettent
d’avancer ; c’est tous ensemble que nous inventerons
demain ●

Louis GUEDON Yannick MOREAU Isabelle DOAT
Président de la CCO 1er Vice-Président de la CCO 2e Vice-Présidente 

Député Maire Maire de la CCO
des Sables d’Olonne d’Olonne-sur-Mer Adjointe à l’environnement 

au Château d’Olonne

É d i t o r i a l

Tout ce que vous rêvez 
de savoir sur le Pôle Santé



2 énergieocéane NOVEMBRE 2010

Dossier

Soigner à « 4 mains »
Les deux bureaux sont différents, l’un est situé à la Vannerie, l’autre 75 avenue d’Aquitaine. Pourtant les mêmes
dossiers, plans et vues de synthèse encombrent les étagères. Il faut dire que depuis plusieurs années, Elodie
SOUFFRANT, Directrice de la Clinique Chirurgicale « Porte Océane » et Didier JEGU, Directeur du Centre Hos-
pitalier « Côte de Lumière », conjuguent leurs efforts pour que le dossier « Pôle Santé » se concrétise. Ils n’ont
jamais été aussi près du but. Dès l’automne 2011, ils travailleront vraiment côte à côte.

Clinique Chirurgicale
« Porte Océane »
- 13 000 m2

- 90 lits et places 
- 100 salariés (chiffres octobre 2010)

La clinique fait partie du Groupe 3H
(Holding Hôtelière Hospitalière)

Pôle Santé «Les Olonnes»
- 32 000 m2 SDO (Surface dans œuvre)
- Dessert 1 bassin de 110 000 personnes

Centre Hospitalier 
« Côte de Lumière »
- 20 000 m2

- 222 lits et places + 12 lits 
d’UHTCD (Unité d’Hospitalisation 
de Très Courte Durée)

- 1 000 salariés annuels (chiffre août 2010)

UNITÉ DE CHIRURGIE AMBULATOIRE 
Niveau 1
(pour les patients opérés et dont le
retour à domicile est envisageable
dans un délai de 6 h)

CHIRURGIE/HOSPITALISATION
Niveau 2
- Unité de soins continus

Niveau 3
- Hospitalisation Chirurgie

BLOC OPERATOIRE 
SALLES DE REVEIL
Au cœur de l’établissement, 
on trouve :
- le bloc opératoire 

(9 salles réparties sur 1 000 m2)
- la salle de réveil 

(19 postes sur 250 m2)

A SAVOIR
L’équipe d’anesthésie-réanima-
tion occupe un statut à part et
travaille tout à la fois pour l’Hô-
pital et la Clinique.

CENTRE DE DIALYSE
Géré par l’association « ECHO », le cen-
tre de dialyse du Pôle Santé comprend :

- 1 salle de 16 postes pour les patients
permanents

- 1 salle de 8 postes pour les patients
« vacanciers »

Sur le Pays des Olonnes, une cinquan-
taine de personnes recourent à ce ser-
vice auxquelles il faut ajouter un cer-
tain nombre de vacanciers (330 séjours
« dialyse vacances » en 2008).

Horaires d’ouverture : 6 h 45 à 20 h (la
durée moyenne d’une dialyse est de 4 h)

HALL D’ACCUEIL & CIE
Le hall d’accueil s’ouvre sur la
rue publique qui permet d’ac-
céder à la partie Hôpital du
Pôle Santé. 

Le rez-de-chaussée abrite éga-
lement un certain nombre de
services « pratiques » réservés
au personnel de la Clinique :
bureaux de la direction, self,
pharmacie, blanchisserie, cui-
sine, salle de stérilisation (qui
est également utilisée par
l’Hôpital).

CENTRE DE CONSULTATION
Il accueille :

- 1 Maison de la Santé 
proposant des consultations
chirurgicales, médicales 
et para médicales

- 1 centre de radiologie et
d’imagerie médicale

- 1 laboratoire privé auquel la
Clinique et l’Hôpital confient
leurs analyses

Légende
Clinique
Hôpital
Services communs 

à la clinique et à l’hôpital

Se rendre au Pôle Santé
Que ce soit en voiture, en bus ou en
vélo, il est facile de rejoindre le Pôle
Santé, zone de la Vannerie ! Une ligne
de bus, mise en place par la CCO,
dessert toutes les heures le site, une
piste cyclable garantit la sécurité des
cyclistes et 750 places de parking
(dont 21 réservées aux personnes à
mobilité réduite) sont à la disposition
des automobilistes.

PÔLE SANTÉ :
Rue Jacques Monod – Olonne-sur-Mer

Clinique Chirurgicale 
Porte Océane :
6 Rue Jacques Monod – BP 80067
85101 LES SABLES D’OLONNE
Standard : 02 51 21 11 79 05
Site : www.clinique-porte-oceane.fr

Centre Hospitalier Côte 
de Lumière (ancien site) :
75 avenue d’Aquitaine – BP 10393
85108 LES SABLES D’OLONNE
Standard : 02 51 21 85 80
Site : www.ch.cotedelumiere.fr
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3 questions à ...

Elodie Souffrant
Comment s’est passé
l’emménagement dans les
nouveaux locaux de la Clinique ?
Très bien. Nous avons déménagé fin
décembre et le 6 janvier tout 
était prêt pour l’ouverture.
Des portes ouvertes ont
même été organisées le 3.
1 600 personnes se sont
déplacées. Un vrai suc-
cès, d’autant plus que
les réactions ont été très
positives. Le personnel 
a eu la même réaction
enthousiaste. Tout est plus
grand, plus moderne, plus fonc-
tionnel. Une période d’adaptation a bien
sûr été nécessaire mais au bout d’un
mois tout le monde avait déjà trouvé ses
repères.

Les patients apprécient-ils 
ce nouvel environnement ?
Se rendre à la Clinique est souvent
angoissant. L’objectif était donc de ren-
dre le séjour des patients aussi agréa-
ble que possible. Nous avons créé une

Didier Jegu
Actuellement, l’Hôpital et la
Clinique ne sont pas sur le même
site. Cet éloignement est-il
problématique ?
En soi la situation n’est pas idéale mais
nous avons su mettre en place un dis-
positif performant. Les patients se pré-
sentant aux Urgences sont reçus
à l’Hôpital, 75 avenue d’Aqui-
taine. Si une intervention chi-
rurgicale est nécessaire, 
ils sont immédiatement
transférés en ambulance,
zone de la Vannerie, dans
les nouveaux locaux de la
Clinique. Des systèmes de
visioconférence et de télé-
transmission des clichés radio-
logiques en cours d’évolution facilitent
également l’énoncé des avis chirurgi-
caux. Et comme nous n’avions pas
attendu le Pôle Santé pour collaborer
avec la Clinique, le dispositif fonctionne
parfaitement !

Qu’est-ce qui changera une fois
l’Hôpital installé zone de la Vannerie ?
Nous avons fait le pari de la technolo-
gie et misons sur « l’hôpital de demain »
en décidant par exemple d’installer la
technologie IP et un terminal multimé-
dia dans les nouveaux locaux. Cet outil

atmosphère douce, feutrée et propice à
rassurer les malades. Une attention
toute particulière a été portée à l’agen-
cement et à la décoration des chambres.
La plupart sont individuelles, équipées

d’une salle de bain privative et pos-
sèdent un écran plat ainsi qu’un

accès Internet.

La technologie entourant le
système de soins a-t-elle
beaucoup évolué ?

L’informatique est omniprésente
sur le plateau technique à savoir

l’ensemble des équipements et des
dispositifs permettant de soigner les
malades. Nous disposons d’écrans d’as-
sistance médicale, de têtes de contrôle
des salles. Il faudrait également parler
de la navigation assistée par ordinateur
pour la chirurgie orthopédique ou cœlio-
scopique. L’équipement du bloc opéra-
toire nous a d’ailleurs coûté plus de 
2 millions d’euros. Une somme impor-
tante en apparence mais qu’est-ce par
rapport au prix d’une vie humaine ?

moderne que l’on peut utiliser à partir
d’écrans LCD tactiles proposera toute
une gamme de services aux patients
(télévision, vidéothèque, téléphone, accès
internet, appel infirmière…) et permet-
tra au personnel soignant d’avoir un
accès direct aux dossiers médicaux.

Comme la Clinique travaille sur le
même logiciel, nous pourrons

facilement échanger nos don-
nées. Un gain de temps pré-
cieux !

Comment se sont passés 
les travaux ?

Le chantier de l’Hôpital a été
lancé le 30 avril 2009 et la par-

tie gros œuvre s’est achevée en sep-
tembre dernier. Les 9 T2 et les 6 T3 de
l’internat ont été livrés en octobre 2010.
Nous ne devrions pas tarder à récep-
tionner les 3 pavillons servant de loge-
ments de fonction. Désormais nous pen-
sons surtout au déménagement qui
devrait avoir lieu en octobre 2011. Pour
préparer le personnel soignant à son
nouvel environnement, nous avons, entre
autres, créé une chambre témoin et nous
organiserons progressivement des visites
des services dans les prochains mois.
Reste à faire le grand pas !

SECTEUR CARDIO PNEUMO GASTRO
Niveau 2
- Cardiologie
- Pneumologie
- Gastro-entérologie

SECTEUR MEDECINE 
INTERNE & GÉRIATRIE
AIGUE
Niveau 3
- Médecine interne 

et polyvalente
- Rhumatologie – Endicronologie
- Gériatrie aiguë

SECTEUR SOINS DE SUITE & READAPTATION
Niveau 4

HALL D’ACCUEIL
Le rez-de-chaussée abrite le hall
d’accueil, les admissions, le poste de
sécurité incendie, la zone des consul-
tations externes, le planning familial,
une antenne psycho-sociale, l’admi-
nistration et la cafétéria. Tout l’arrière
du bâtiment est plutôt réservé au per-
sonnel du Centre Hospitalier et aux
fonctions logistiques (pharmacie,
gares de manutentions lourdes et
automatiques, magasins, serveurs
informatiques). On y trouvera égale-
ment, côté sud, en liaison avec l’en-
trée piétons des Urgences, une mai-
son médicale de garde.

URGENCES
Situées à l’arrière et sur le côté
ouest du bâtiment, les Urgences
bénéficient d’une rampe d’accès
véhicules sanitaires et peuvent
être rejointes via le rond-point
de Chaintrelongue.

Le prix de la santé
(Prix hors équipements techniques)

Partie Clinique 31 millions d
+ Partie Hôpital 41 millions d
+ Partie CCO 6,4 millions d

(terrain, réseaux, parking)

POLE SANTE 78,4 millions d

PÔLE MERE/ENFANT
Niveau 1 (avancée bleue)
Obstétrique/Gynécologie/Pédiatrie

En 2009, 600 bébés sont nés à l’Hôpital. Très soucieux du
confort de la maman et de son enfant, le Pôle s’est lancé,
depuis 2008, dans une démarche de qualité pour obtenir le
label « Hôpital ami des bébés ».

HOPITAL DE JOUR
Niveau 1 

BLOC ENDOSCOPIQUE/OBSTETRICAL
Niveau 1 

UNITÉ D’IMAGERIE DONT SCANNER 

et IRM (Imagerie à Résonance Magnétique)
Niveau 1 
Annoncé pour 2011, l’IRM est très attendu et représente une
véritable avancée technologique pour l’Hôpital et la Clinique.

« Né, en 2004, d’un accord tripartite entre l’Agence Régionale
d’Hospitalisation, l’Hôpital Côte de Lumière et la Clinique du
Val d’Olonne, le Pôle Santé sera, avec l’achèvement du site 
de l’Hôpital, le point d’orgue de la partie matérielle de la
convention. Regroupés sur un même site, Hôpital et Clinique
pourront mutualiser leurs équipements ainsi que leurs
compétences et proposer des soins de pointe aux patients. » 

Jean-Michel BELLE, Président du Conseil de surveillance 
du Centre Hospitalier Côte de Lumière et Vice-Président 
de la CCO en charge de la commission « Aménagement 
de l’Espace et Environnement »



4 énergieocéane NOVEMBRE 2010

Aménagement

Programme Local de l’Habitat :
une ville sur mesure
En France, la moitié de la population vit dans des villes d’au moins 10 000 habitants. Vaste puzzle
de rues, immeubles, maisons, bureaux, écoles, jardins, etc., l’espace urbain doit sans cesse être
pensé et ordonné. Pour répondre aux besoins de la population actuelle et à venir, la CCO a lancé
en novembre 2009 son premier Programme Local de l’Habitat (PLH). Explications.

1 - QUE DIT LA LOI ?
Si le PLH (Programme Local de l’Habitat) est né dans les années 80,
il a connu un sérieux coup de jeune, en 2009, avec la « loi de mobi-
lisation pour le logement et la lutte contre l’exclusion » (loi Boutin).
Plus opérationnel, il est désormais défini pour 6 ans et est obliga-

toire pour les communautés de communes
dépassant les 30 000 habitants et comprenant

au moins une ville de plus de 10 000 personnes.
Du sur mesure pour la CCO !

2 - DE QUOI S’AGIT-IL ?
PLH… Programme Local de l’Habitat… :
qu’est-ce que c’est ? Pour toute per-
sonne qui n’est pas spécialisée en amé-
nagement du territoire, ces termes demeu-
rent pour le moins énigmatiques ! Reste que

derrière tant d’abstraction se cache une réalité
très simple : le PLH est un projet qui permet de penser l’évo-
lution de l’habitat ainsi que l’organisation spatiale du déve-
loppement urbain et social. D’un point de vue pratique, il
doit tout à la fois répondre aux besoins des citoyens en matière
de logements, favoriser le renouvellement urbain et la
mixité sociale, permettre aux personnes à mobilité réduite
d’accéder plus facilement aux maisons, immeubles, etc. de
la ville. Bref : rendre l’espace urbain plus facile à vivre !

3 - QUEL PERIMETRE ?
Bien que seul le territoire de la CCO
soit concerné par le Programme
Local de l’Habitat, il a semblé
logique d’étendre l’analyse de cer-
taines données au périmètre du
canton des Sables d’Olonne. His-
toire de pouvoir penser -lorsque le
besoin s’en fera sentir- de manière
plus globale mais aussi pour per-

mettre à la Communauté
de Communes de

l’Auzance et de la
Vertonne de béné-
ficier des études
lancées dans le
cadre du PLH.

4 - QUI EST CHARGE DU DOSSIER ?
Le dossier PLH est suivi de près par des
élus de la CCO et de ses communes mem-
bres. Sont aussi associés à l’étude : le Syn-
dicat Mixte du Canton des Sables d’Olonne,
la Communauté de Com-
munes de l’Auzance et
de la Vertonne, le
SyDEV, le Conseil
Général, la Direction
Départementale des
Territoires et de la Mer,
les acteurs de l’habitat
et du logement…

5 - QUELS SONT LES GRANDS OBJECTIFS ?
• Mettre la ville au régime en réduisant sa consommation d’espace
• Faire la chasse aux logements énergivores en incitant les pro-

priétaires à mettre en place des dispositifs permettant de faire
de significatives économies d’énergie

• Planifier la construction de logements sociaux
• Favoriser la qualité environnementale et paysagère

A SAVOIR !
Aujourd’hui, c’est l’équivalent d’un département qui est urbanisé
tous les 7 ans en France et de 320 terrains de foot chaque jour.
Carnivore, la ville s’étend et empiète sur les espaces ruraux et
naturels. Pour stopper ce formidable appétit, il est nécessaire
d’apprendre à construire autrement mais aussi de renforcer les
centralités et de développer les services de proximité.

« Le mercredi, c’est la course ! »,
lance une maman particulièrement
pressée. «Là, je viens de déposer Alice
à son cours de piano mais comme je
dois récupérer, dans 20 min, Nicolas
à la piscine des Chirons, il faut que je
me dépêche. A plus ! » La maman
d’Alice et Nicolas n’est qu’un exemple
parmi tant d’autres. Sur le canton des
Sables d’Olonne, 46 000 personnes font
des allers/retours continuels entre leur
maison, leur travail, leur supermarché,
etc.
Un ballet qui donne le vertige et que
la Communauté de Communes aime-
rait optimiser. D’où l’idée de réaliser
une « Enquête Déplacements » qui per-
mettra tout à la fois d’élaborer une poli-
tique globale des déplacements sur le

Enquête de mobilité : parlons « transports » !
Le radio réveil retentit. La course vient
de commencer. Bienvenue dans le monde
du « quotidien » ! Aujourd’hui, débute
une journée qui sera ponctuée de 
nombreux déplacements. Certains 
opteront pour la voiture, d’autres 
privilégieront le vélo, les transports en
commun ou la marche à pied. En France,
si l’on en croit une étude 2008 de 
l’INSEE, chacun passe en moyenne 56 min
par jour à se déplacer. Qu’en est-il sur le
Pays des Olonnes ? C’est ce qu’ont voulu
savoir les élus communautaires. 

territoire de la CCO et de réorganiser
le réseau de bus TUSCO.

La parole est aux usagers !
Lancée depuis le 27 septembre, cette
enquête s’achèvera le 11 décembre.
Pour que les résultats soient signifi-
catifs, 1 700 personnes seront inter-
rogées par téléphone et répondront à
un questionnaire CERTU (structure
chargée des études de transport). Cer-
taines questions ont été adaptées aux
différentes problématiques rencon-
trées sur le canton.
Choisis par tirage au sort, les ménages
sollicités reçoivent un courrier de la
société TEST leur annonçant l’appel
téléphonique d’un enquêteur et sont
interrogés, le jour J, sur leurs dépla-

6 - OU EN EST-ON ?
Le PLH sera réalisé en 4 temps :
1 – Réalisation d’un diagnostic
2 – Définition d’un document d’orientations

3 – Elaboration d’un programme d’actions
opérationnelles

4 – Proposition d’un dispositif de suivi et 
d’évaluation nommé « Observatoire de l’Habitat »

AMÉNAGEMENT : LES 3 AUTRES OUTILS
Dans la grande famille « Aménagement » je demande :

• LE SCHÉMA DE COHÉRENCE TERRITORIALE Le SCOT prend en compte,
toutes les grandes thématiques d’un territoire donné. Il occupe le premier
rang dans la hiérarchie des documents d’urbanisme. Tous les autres docu-
ments sont tenus de respecter ses orientations. (Canton)

• LE PROGRAMME LOCAL DE L’HABITAT Beaucoup moins généraliste que
le SCOT, le PLH a été créé pour mettre en place une politique de l’habitat
cohérente. Il doit être compatible avec le SCOT (Communauté de Communes)

• LE PLAN LOCAL D’URBANISME Un PLU ne vaut que sur le territoire d’une
commune. Il doit être en compatibilité avec le SCOT et le PLH. (Communes)

2

1 5

3

6

4

Le plaisir

de vivre
en ville

cements de la veille (ex : motif du dépla-
cement / point de départ / destination /
heures de départ et d’arrivée / moyens
de transport utilisés…). Une parfaite
confidentialité est garantie.
Comme l’enquête porte exclusivement
sur les jours ouvrables, les appels télé-
phoniques ont lieu du mardi au ven-
dredi, entre 17 h 30 et 20 h 30, et le
samedi de 10 h à 15 h. Les résultats
seront connus en avril 2011. Merci de
votre participation !●



REPRISE OU UNE SECONDE VIE
Comme les chats, les entreprises ont plusieurs vies, elles peuvent
renaître entre les mains d’un nouveau propriétaire. Reste qu’avant
de céder son affaire, un chef d’entreprise a tout intérêt à maîtriser
un certain nombre d’éléments juridiques, fiscaux et sociaux. La
CMA entre alors en scène. Conçues sur mesure, ces différentes
formules d’accompagnement s’avèrent souvent précieuses ! 
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Économie

Rentrée(s) à la Pépinière

brèves
Carnet rose
Depuis le printemps dernier, les zones d’activités
économiques de la CCO ont accueilli de nouvelles
entreprises. Bienvenue à :
• KOBA DIFFUSION PRESSE, distributeur Ouest

France (Actilonne)
• VALLEE, cabinet d’architecte (Actilonne)
• PEGELEC, spécialiste de l’électricité (Plesses Nord)
• FEUILLENTINE, créateur de produits 

boulangerie/pâtisserie (Plesses Nord)
• TRANSPORTS BERNARD NIVELLE, location 

de camions avec chauffeurs (Plesses Sud) ●

En septembre, les enfants ont repris le chemin de l’école, leurs parents celui du travail et… 
les jeunes chefs d’entreprises celui de la Pépinière. Sauf que la plupart d’entre eux n’étaient pas
partis en vacances. Lancer sa propre affaire, c’est travailler 365 jours par an.

APPLIVISION
Ou « Souriez, vous êtes filmés ! »
Les enfants font-ils vraiment leurs devoirs ? Grâce à
Applivision, les parents inquiets peuvent désormais sur-
veiller leur petite famille. Le secret ? Un système de vidéo
surveillance qui retransmet des images à un téléphone
portable ou un ordinateur. Simple et ingénieux, ce dispositif
séduit les professionnels tout comme les particuliers. Et
comme Emmanuel WALTER et Daniel BERNARD ont plus d’un tour dans leur sac, ils
proposent également aux chefs d’entreprises leurs services en matière de vision
industrielle. Intelligentes, leurs caméras surveillent les lignes de production et
donnent l’alerte lorsque les produits sont mal calibrés, etc. Impressionnant !

Le territoire de la CCO a une nouvelle fois remporté haut la main la seconde place sur le podium ven-
déen de l’artisanat. Un succès dû en grande partie aux formations proposées par la Chambre de Métiers
et de l’Artisanat de la Vendée (CMA). Cet accompagnement sur mesure est financé à 60 % par la CCO.
Alors pourquoi se priver ?

AG MOTOS 85
Ou « une entreprise à 200 km/h »
Plus qu’un job, la moto est pour Guillaume VERMES un
véritable mode de vie. Du matin au soir, il pense moto,
rêve moto et… s’occupe des motos avec l’aide d’Andrew
SORBY, mécanicien anglais tout aussi passionné. Dans
son garage, les deux roues sont entretenues, choyées et
remises à neuf. Les grosses cylindrées semblent s’y donner ren-
dez-vous. Normal : toutes les routes asphaltées mènent à AG MOTOS ! (Plus 
d’infos sur (www.facebook.com/pages/Olonne-sur-mer-France/AG-Motos85)

YCEOO
Ou « Le nautisme n’a pas d’horizon »
Avec Olivier BISSONET, Marc DUGAST et Bernard VOISIN à
la barre, l’entreprise YCEOO a toutes les chances de garder
le cap et de se faire un nom dans le monde du nautisme
haut de gamme. Ce trio de choc, composé d’anciens
d’Alliaura Marine, propose aux particuliers et aux archi-
tectes navals des solutions en matière d’ingénierie nau-
tique (choix des matériaux, aménagements intérieurs, sys-
tèmes embarqués…), réalise des
expertises en vue d’un éven-
tuel achat, etc. Avec
YCEOO tous les
voyages sont pos-
sibles, il suffit de
demander !

TER’NAT
Ou « L’avenir est dans le bio »
Un gourmand ne se refait pas ! Richard
BOISSINOT a repris une entreprise et
s’est lancé dans la sélection de produits
bio italiens trouvés près de petits produc-
teurs. Ses produits sont livrés aux
grandes chaînes de magasins bio et font
les délices des consommateurs. Pourquoi
bouder son plaisir dès lors qu’il contribue
au respect de la nature et de l’environne-
ment ? Devant le succès remporté par
Ter’nat, Richard BOISSINOT a dû recruter
rapidement une assistante. Reste à lui 
souhaiter de nombreux «bio gourmands» !

AIR DE NEUF
Ou « des fenêtres grandes
ouvertes sur l’avenir »
Les ouvertures (fenêtres, portes
de garage, volets roulants ou bat-
tants, etc.) n’ont pas de secret pour
eux ! Duo de choc, Jacques ELMELEC
et Rodolphe BROSSARD sillonnent la
côte vendéenne de Saint-Jean-de-Monts à
l’Aiguillon et changent les menuiseries extérieures
abîmées par le temps et l’air marin. Le bouche à
oreille fonctionne, la confiance est au rendez-vous et
les clients sont de plus en plus nombreux à leur
ouvrir leurs portes !

Les entreprises artisanales naissent…
mais ne meurent pas ! 

NAISSANCE SOUS CONTROLE
Rien de tel pour lancer ou racheter une entreprise que de se rap-
procher de la CMA. Histoire de recevoir des conseils juridiques et
financiers et de partir du bon pied. La formule proposée comprend : 

• Une étude financière (61,50 d au lieu de 154 d)

• Un accompagnement complet (réunion d’information, étude finan-
cière, cadrage…) (247,60 d au lieu de 619 d)

PLUS DE 2 ANS : LA CROISSANCE TRANQUILLE
Parce que l’on peut toujours faire mieux et être plus perfor-
mant, la CMA a mis en place un accompagnement à la carte.
L’action se déroule sur 3 à 5 jours et permet d’aborder les
multiples aspects de la gestion d’une affaire (structuration,
mise en œuvre de projets de développement, organisation
interne…). Il est des haltes d’à peine une semaine qui per-
mettent d’avancer plus vite et d’aller plus loin !

MOINS DE 2 ANS 
ET LA VOLONTE DE S’IMPOSER
Moins de 2 ans, beaucoup d’ambition et une certaine fra-
gilité : c’est le profil type des jeunes entreprises. Pour
monnayer au mieux cette étape délicate, la CMA met à la
disposition des jeunes patrons un conseiller. Objectif :
cerner les besoins de l’entreprise et l’aider à progresser.

Création + de 2 Ans Reprise2 Ans

Renseignements : CMA de la Vendée, Espace Entreprises et Développement, Merïem BOUTERA, Tél : 02 51 44 35 40 – Mail : mboutera@cm-larochesuryon.fr



brèves
Déménagements 
annoncés !
Début 2012, la Bourse du Travail quittera
l’Ile Vertime pour une nouvelle adresse 
abritant Olonnespace ainsi que des locaux
communautaires. Dans ce vaste complexe
olonnais, la CCO met à la disposition des
syndicats 410 m2 de bureaux et salles de
réunion. La Bourse sera bientôt rejointe
par un certain nombre d’associations cari-
tatives (Croix Rouge, Contact, Secours
Populaire, Terre des Hommes, Protection
Civile, Université Populaire du Pays des
Olonnes…) qui s’installeront dans 1 630 m2

rénovés par la Communauté. Un pro-
grammiste a été chargé de penser l’orga-
nisation des ces nouveaux locaux. L’objectif
est de mieux répondre aux besoins de cha-
cun et d’offrir aux associations un espace
adapté à leurs besoins et leur permettant
d’accueillir du public ou de proposer des
formations ●

Accompagnement et solidarité
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Sport

Depuis fin juin, les accros aux longueurs, aux plongeons
et à l’aquagym sont privés de piscine des Chirons ! Une
fermeture pour la bonne cause puisque le bassin, le hall
d’accueil et les vestiaires vont être complètement réno-
vés. Plongée au cœur du chantier.

Bain de jouvence pour la piscine
des Chirons

Si le bassin de la piscine des 
Chirons est toujours sous haute

surveillance, les Maîtres Nageurs ont
laissé la place aux maçons, carreleurs
et autres ouvriers. Créée en 1975, la
piscine -bien que remarquablement
entretenue- avait besoin d’un sérieux
lifting. Histoire de proposer un cadre
plus agréable et fonctionnel à ses uti-
lisateurs mais aussi de répondre aux
nouvelles normes sanitaires et d’ac-
cessibilité.
Entièrement réhabilité, le bassin

conservera ses 8 couloirs et ses 25 m
sur 10. Pas sûr pour autant que les
nageurs le reconnaissent ! Les car-
reaux, très années 70, disparaîtront au
profit d’un revêtement en résine et les
abords du bassin seront aménagés de
manière à pouvoir recevoir des per-
sonnes à mobilité réduite. 

Hygiène et santé
L’isolation, la toiture et son système
d’ouverture connaîtront également une
nouvelle jeunesse. Reste que les tra-

Chambre à la carte
Au lycée Tabarly, pendant l’été, un saisonnier peut demeu-
rer une soirée ou plus si affinités ! Attractifs, les tarifs,
à la nuit et par personne, s’élèvent à 12 d pour une cham-
bre individuelle et 9 d pour une chambre double (toutes
charges comprises). Pour 2 d supplémentaires les loca-
taires bénéficient d’un petit déjeuner. De nombreux autres
services facilitent la vie quotidienne : espace collectif pour
se détendre et réchauffer ses repas, salon TV, accès wifi,
lingerie, parking. On se croirait presque à l’hôtel !

Accompagnement au logement
des saisonniers
De début juillet à fin août, le lycée Tabarly, à Olonne-
sur-Mer, a pris des allures de colonie de vacances pour
jeunes adultes. Convivialité, bonne humeur, sérénité et
repos étaient au rendez-vous. Un cocktail réussi si on
en croit les 188 saisonniers qui ont bénéficié de cet héber-
gement à prix doux.

se sentent chez eux.
Géré par Escaleouest 
– association spécialisée dans les résidences sociales à
destination des jeunes– l’internat offre tout à la fois calme
et convivialité. On peut s’y reposer mais aussi se faire
des amis et organiser des soirées thématiques.
Si 87 saisonniers ont signé pour un séjour longue durée
(20 nuits en moyenne), le système mis en place est sou-
ple et permet de louer les chambres à la nuit. Message
reçu 5 sur 5 par 62 jeunes qui ont séjourné moins d’une
semaine au lycée (2,69 nuits en moyenne). Des groupes
ont également été accueillis sur de courtes périodes.
Position en bord de mer oblige, 53 % des saisonniers
travaillaient dans l’hôtellerie, la restauration ou le tou-
risme, 34 % dans l’industrie ou les services et 13 % dans
la grande distribution. En septembre, les lycéens ont
repris possession des lieux, et les saisonniers bouclé
leur valise… en promettant de revenir au début de l’été ! ●

Où se loger en été, lorsque l’on est saisonnier ? La
question relève trop souvent du casse-tête. Offre

insuffisante et locations hors de prix découragent les
plus motivés. Pour offrir une alternative aux jeunes, la
CCO a signé une convention de partenariat avec la Région
des Pays de la Loire. L’idée est simple : en été, l’inter-
nat du Lycée Tabarly est vide. Pourquoi ne pas propo-
ser les chambres disponibles aux saisonniers du Pays
des Olonnes ?
Chose dite, chose faite. Le 3 juillet, le lycée accueillait
ses premiers locataires et le nombre de nuitées passait
de 995 en juillet à 1 177 en août. Une belle progression !
Il faut dire que tout est fait pour que les saisonniers qui
viennent d’horizons très différents (38 % des Pays de la
Loire/6 % de Bretagne/56 % d’autres départements) 

vaux les plus importants demeureront
invisibles à l’œil nu. Sans système de
filtration de l’eau et de traitement de
l’air, une piscine se transforme rapi-
dement en un véritable bain de 
culture. Refaits à neuf, ces systèmes
seront les garants de l’hygiène et de
la bonne santé des utilisateurs.
Côté coulisses : l’accueil et les 
vestiaires seront agrandis de 80 m2 et
l’espace redistribué de manière à res-
pecter le circuit pieds chaussés/pieds
nus. Les locaux réservés au person-

nel et aux associations n’ont pas non
plus été oubliés : plus vastes et fonc-
tionnels, ils devraient permettre à cha-
cun de travailler dans des conditions
optimales. Menés sur 6 mois, les tra-
vaux s’élèveront à 1,3 million d’euros
HT. Fin décembre, les nageurs décou-
vriront leur nouveau cadre de détente
et d’entraînement. Un beau cadeau de
Noël en attendant la création d’une pis-
cine ludique qui a fait l’objet d’une ins-
cription budgétaire et dont les diffé-
rentes études sont en cours ! ●



En route vers la lecture !
Il est passé par ici, il repassera par là ! Depuis 11 ans, le
médiateur du livre, sillonne, au volant de son bibliobus, le
Pays des Olonnes et va à la rencontre de tous ceux qui ont
difficilement accès à la lecture. Plus que d’une mission, il
s’agit d’une véritable vocation. Voyage au pays des livres.

Culture

Du côté 
des grands-parents

Les histoires de livres sont aussi des histoires de rencontres et
d’amitié. Une vérité que ne renieraient pas les pensionnaires de la
résidence des Cordeliers à Olonne-sur-Mer. Lorsque le médiateur du
livre arrive, des brochures plein son chariot, dans les chambres des rési-
dents, une atmosphère de fête flotte dans les couloirs. 
Sur le Pays des Olonnes, la plupart des maisons de retraite et des foyers
logements ont signé une convention avec la CCO et bénéficient gratuitement
de la visite bi-hebdomadaire du médiateur.

Recettes littéraires et gourmandes
Si le prêt de livres remporte un grand succès, des animations rassemblant de
petits groupes de pensionnaires sont également organisées. Une bonne manière
de passer un moment convivial et d’oublier tous ses soucis !
Cette année, au Foyer Logement des Roses, la gourmandise est à l’honneur.
En collaboration avec la bibliothèque des Sables d’Olonne, le médiateur pro-
pose aux résidents de constituer un menu de fêtes d’autrefois, recettes à 
l’appui. Ce petit guide fera l’objet d’un tirage limité.

Des livres pour rompre l’isolement
Déjà, le bibliobus a repris sa route et s’arrête au Château d’Olonne devant une
maison fleurie. Une petite mamie souriante ouvre la porte. Très attendu, le média-
teur s’arrête pour déposer des ouvrages, échanger des nouvelles. « La semaine
prochaine, c’est le baptême de Marie, la fille de Patrick, mon fils aîné. » « Je
fais presque partie de la famille » plaisante le médiateur. « Il faut dire que je
connais certaines personnes depuis 11 ans. Nous nous sommes rencontrés au
détour d’une page et depuis nous ne nous sommes plus perdus de vue ! »

Les best sellers des mamies :
Les romans d’amour et du terroir sont les

grands gagnants. Viennent ensuite les
romans policier et les biographies

historiques. Quel que soit
l’ouvrage, les gros
caractères sont

exigés !

Laissez 
passer 

la culture

Du côté des adultes
Tous les 15 jours, le médiateur intervient au sein des associations Pédagogia et ARS

(Alphabétisation, Remise à niveau, Soutien scolaire) qui proposent aux adultes en diffi-
culté socio-professionnelle des formations adaptées.

Certains maîtrisent mal la lecture et l’écriture. Un sérieux handicap dans la vie quoti-
dienne et une vraie gageure pour le médiateur qui doit leur proposer des livres tout à la
fois accessibles, instructifs et répondant à leurs centres d’intérêt. 

Bibliothèque : mode d’emploi
Des projets sont aussi régulièrement mis en place. Tel cet atelier sur la science-fiction dans

la bande dessinée. Objectif : montrer aux participants que la lecture est un outil à part entière,
qu’elle peut leur ouvrir des portes et les aider à trouver des informations.

Et comme le médiateur de la CCO n’est pas du genre à s’arrêter en chemin, il organise des
visites en bibliothèque. Histoire de familiariser les personnes qu’il accompagne avec un envi-
ronnement qu’elles n’ont pas l’habitude de fréquenter.

Le plaisir des mots
Avec les bénévoles de l’ARS, le médiateur a même monté des apéritifs lecture ! Une initiative
qui remporte un franc succès. Depuis 10 ans, les « Mots à la bouche » rassemblent, 5 ou 6 fois
par an, un noyau de fidèles auquel viennent se joindre des  lecteurs de passage.  Si les thèmes
sont imposés, libre à chacun d’emmener son ouvrage préféré et d’en lire des extraits. Et
comme ces rencontres ont lieu dans des bars du Pays des Olonnes, les plaisirs de l’esprit et
du palais peuvent se mêler. Une combinaison que n’eût pas reniée Rabelais ! 

Les best sellers de Pedagogia et l’ARS
Sur la première place du podium on trouve : les documentaires, 

la presse quotidienne ainsi que des romans simples et courts. 
La médaille d’argent revient aux livres pour enfants. Parvenir à lire une 

histoire au petit dernier est une très forte motivation pour les mamans de
Pédagogia et de l’ARS. Pas question de sauter une page !

Renseignements : Médiateur du livre (David CHASSELOUP) 
Tél : 06 17 25 37 99STOP

à l’illetrisme

Zone de
lecture

Du côté des enfants 
et des ados

« S’il te plait, raconte-moi une histoire. » Toutes les études le prou-
vent : l’éveil à la lecture doit se faire entre 0 et 5 ans. Réussie, cette

initiation facilite le développement des enfants, favorise leur acquisition
du langage et développe leur imaginaire.

Message reçu 5 sur 5 par le médiateur du livre qui se rend deux fois par
mois dans les crèches du Pays des Olonnes pour raconter des histoires aux plus

petits. Mais chut, la lecture commence…  Il faut se taire !

Les livres aiment la rue
Dans la rue, il n’est pas toujours aussi facile de trouver un auditoire. Si les
4/10 ans utilisent le bibliobus comme une vraie bibliothèque, les ados vien-
nent surtout pour discuter. Reste que la lecture demeure un bon moyen
d’entrer en relation avec les enfants comme avec les parents. Résidence
du Moulin, au Château d’Olonne, le médiateur du livre et l’éducateur de pré-
vention proposent régulièrement des activités autour de la lecture. Chasse

au trésor et « trivial lecture » rassemblent les familles et leur permettent de
partager des moments privilégiés.

Lis moi !
Ce voyage parmi les livres et les lecteurs ne serait pas complet sans un détour au

Centre Animation Jeunesse (CAJ) et au Cool Café. Entre un cocktail sans alcool et une
partie de baby-foot, les jeunes échangent quelques mots avec le médiateur. Si les garçons sont plutôt allergiques aux
livres, les filles se montrent plus réceptives. Certaines jettent même un coup d’œil sur les fiches « livre coup de coeur »
abandonnées sur le bar. Avant de rejoindre son bibliobus, le médiateur laisse sur place quelques romans, BD et docu-
mentaires. Pour le cas où… !

Les best sellers des enfants et des ados
Stars incontestées des plus petits, Max et Lilli, Tom Tom et Nana font partie des livres illustrés les 

plus demandés et sont suivis d’une courte tête par les BD largement plébiscitées par les 10/20 ans.



Deux bâtiments 
qui se répondent
Une attention toute particulière sera
portée aux qualités acoustiques du 
bâtiment ainsi qu’à son esthétique. Un
parement de pierres recouvrira la par-
tie inférieure de la façade et rappel-
lera visuellement l’Abbaye Sainte-Croix.
Plus sobre et moderne, la partie supé-
rieure ancrera le nouveau Conserva-
toire en plein XXIe siècle. Entre tradi-
tion et modernité, ces locaux seront à
l’image de la création musicale située

Dissimulé derrière l’Abbaye Sainte-
Croix, un cube blanc intrigue les

passants. Difficile d’identifier cette
drôle de construction et de reconnaî-
tre un Conservatoire de Musique. Ces
quatre murs, un rien spartiates, abri-
tent 478 m2 divisés en un auditorium,
une salle de répétition et trois studios
d’entraînement. Si les percussions ont
pu déménager en janvier 2009, dans
ces nouveaux locaux, les autres cours
sont toujours donnés dans l’aile droite
de l’Abbaye Sainte-Croix.

Le lancement, début juin, de la
deuxième tranche de travaux était donc
très attendu. Le chantier devrait pren-
dre un an et s’achever en juin/juillet
2011. Pas moins de 1 176 m2 compre-
nant 22 salles de cours et de répéti-
tion, une partothèque/CDthèque 
dernier cri, des bureaux réservés à l’ad-
ministration et un espace d’accueil vien-
dront compléter les 478 m2 existants.
Un vaste ensemble qui atteindra au total
1 654 m2 et sera organisé autour d’une
galerie faisant office de rue intérieure.

au carrefour du présent et du passé.
«Le souhait des élus est d’en faire un
pôle d’excellence qui permettra à notre
enseignement musical de rayonner
sur tout le département.» explique Joë
FESSEAU, Vice-Président de la CCO en
charge des affaires culturelles. Confiée
au cabinet d’architectes Baudouin
Angel, et financée à 100 % par la CCO,
cette deuxième tranche de travaux
atteint 2,4 millions d’euros HT ●
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FÉVRIER 2 au 8 février
Rencontres Cinéma
Cinéma
La gargamoëlle
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DÉCEMBRE

1er au 7 décembre
Rencontres Cinéma 
Cinéma
La gargamoëlle
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NOVEMBRE
2 au 9 novembre
Rencontres Cinéma 
Cinéma
La gargamoëlle

Sur le Web…
La Communauté de Communes des Olonnes anime un site internet 
où sont présentés tous ses services. www.cc-olonnes.fr
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Communauté de communes des Olonnes
17 rue Nationale - 85109 Les Sables d’Olonne
Tél : 02 51 23 84 40 - Fax : 02 51 32 02 87
info@cc-olonnes.fr

Pépinière d’entreprises Tél : 02 51 96 88 88
TUSCO Tél : 02 51 32 95 95
Piscine des Chirons Tél : 02 51 32 53 58 
Déchetterie des Fontaines Tél : 02 51 23 86 05

Service de la collecte des ordures ménagères
Tél : 02 51 23 86 05 
École de musique Tél : 02 51 23 90 07 
Médiateur du livre Tél : 06 17 25 37 99

Cool Café Tél : 02 51 23 95 66
Centre Animation Jeunesse 
Tél : 02 51 21 19 63 
CLIC Tél : 02 51 21 49 10
Multi Accueil Tél : 02 51 20 18 18

Vos contacts à la Communauté de Communes

Mon premier fait 478 m2, mon deuxième s’étendra sur 1 176 m2, mon
troisième atteindra un total de 1 654 m2 et sera entièrement consa-
cré à la musique et à toutes les musiques. Mon tout est le futur Conser-
vatoire Intercommunal de Musique des Olonnes (CIMO). Bienvenue
sur le chantier d’un des plus grands projets communautaires du man-
dat 2008/2014.

Calendrier culturel
Services des affaires culturelles
Le Château d’Olonne : 02 51 23 88 08
Les Sables d’Olonne : 02 51 23 16 60
Olonne-sur-Mer : 02 51 95 23 47

Offices de tourisme
Le Château d’Olonne : 02 51 21 09 67
Les Sables d’OLonne : 02 51 96 85 85
Olonne-sur-Mer : 02 51 90 75 45

Culture
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JANVIER

Spectacles 
des mairies

3 décembre

Pouf
Cie les objets volants

Cirque
20 h 30 
Auditorium Saint-Michel

11 décembre

Concert Jazz La Huchette

Azzola et Doriz Quintet
Jazz
21 h 
La gargamoëlle

11 décembre

One man show

Pierrick SORIN

Humour

20 h 30 
Auditorium Saint-Michel

15 janvier

Au-delà des frontières 
(Waxman/Gershwin/Moussorgski)

Orchestre National 
des Pays de la Loire
Musique
20 h 30 • Les Atlantes

6 novembre
Arbadétorne
En partenariat avec
Mémoire des Olonnes
Musique traditionnelle
20 h 45 • Le Havre d’Olonne

6 novembre

Moriarty & Alina ORLOVA
Musique
20 h 30 • Les Atlantes

17 novembre

Traversée de Paris

Francis Huster

Théâtre
20 h 45 • Le Havre d’Olonne

26 novembre
Alice et Cécile QUARTET
Jazz
21 h • La gargamoëlle

26 novembre
Noces et sacre du printemps

de Stravinsky
Ballet Preljocaj
Danse
20 h 30 • Les Atlantes

12 décembre

Concert Jazz La Huchette

Azzola et Doriz Quintet
Jazz
17 h • La gargamoëlle

En avant la musique

30 novembre

Le soir des monstres

Etienne SAGLIO

Magie
20 h 30 • Les Atlantes

14 décembre

La Médaille

Spectacle de Zabou BREITMAN

Théâtre
20 h 30 •Les Atlantes

17 décembre

Carte blanche 
à Vaguement la jungle
Concert
20 h 45 • Le Havre d’Olonne

4 février
Soirée corse : 
Chants traditionnels et
dégustation. Les Sarrochis
Musique
20 h 45 • Le Havre d’Olonne

9 au 20 février

3
e Grand Festival 
de la Magie
Magie
Programme sur
www.olonnesurmer.fr
Le Havre d’Olonne

12 février
29 degrés à l’ombre &
Embrassons-nous Folleville
Théâtre de l’Union
Théâtre
20 h 30 
Les Atlantes

La pose de la 1re pierre a eu lieu le 9 octobre dernier.

21 janvier

Concert Xavier Merlet
Chansons françaises
21 h 
La gargamoëlle

30 janvier
Les Frêres Brothers
Humour 
17 h • Le Havre d’Olonne

17 février
Concert jazz la Huchette 
Marc Laferrière Quintet
21 h La gargamoëlle

20 février

Concert chorale 

A Fond les notes

Musique
15 h La gargamoëlle

25 février
Philippe KATERINE
Chanson Pop - Musique
20 h 30 
Les Atlantes




